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rcHe et rend par conséquent les ellis du gue, La chevdp ce noble uninil. rat-il bc- effets rivs liquours ý'piritticilse.1, Sur les
froid moins sr-lisibles. soin do iloiqzo:l;; enivroffles I«Il sim- cristél; sont terribles et dý,.,-radÉns-

r"e.ý,:tr'ttit quivatit, [irý ditin. papier ,,tnii*,ýri-' (.iiiiit(ci- Cie ses travaux ? IioîIý il n(ý ]-fi 'fil ils se ýfont d'af),ýrd sëtltir
cain, vient bien à prlws et estune o=eHonte thut que du Vemi à ticlu,, et aac boii.,iia'iiý)iirri- dans le ; car l)a Observe. gêne-*
Fmme de ce que J'ai avtincé ci-dessus. 1 lire. ql'ilin linilinie livré -à la nioindre

TI 3, a quelques annhs un bâUtnunt Rns VeRt des liqueun bras sur le sv«é ne i"""e est ý méchant et queréDeur,
-se Chargé (le I;ýr eéelloua wu une b;Irný d'i' litiii-iLtili ci] Prodilisiiiit des In-t4lilies. es', toit- 1-Ill'il p-t-i'd, lwa imisses bons .senUrnens

Saldo entre et Pliode-TsInfid, L, ýOnr.; corstail t, qftoi,;tle (Un elq elles ne %W ut oull sc Jaiesc aller îw.ý crimes les plus lui_
Capifitilic voulot le décliargror pour le iný,itr(, finit ne par dù,,é, tl,,(! Ce,
à- flot.illais Io temps étai, si elleest, ilorýwIlpignécil., f,'Smgmsc en W amocu les nactionset lwe(mne no vm% ehup"ndm dxncds pmma M -Wr lez cfïwb diMs
la làclie, vû que Io 1);^ttill)Qllt était ros des alcool,. pendant p1ýii,-iirî détriiit la et l'a

; (10s Fan1iIIt's- et attiro Io riàpris etde la côte (lui êtaiL (,,)iivet-tc Cie glace et lunjq QuIl tru-d :lon Ilm". emenm et de foils ;es liolinc-tes gr-cliz. EcMecxW au vent et au Dakl. RW Bnia pir queluc maclio eh"cortue Pt Ips, 1 é,,Csp pùs, amui h tendresse deLe Cailt. G . II1aitrrê (il! peut-être f-cittlý,it- ; Vý!s qui'. lis', d(-ý i-t olère, aliélintit J l'siPort, lininnic rvsp(,ýctnIAc rmur smi iptégri mali bs dwa bu butes ils yeux en-
le là et s'abstenant de tunto espéce dr 1 ' ds- Rammùq alcaux de téte. langtictirs. le, &H ag, ,op litýppi !Msssd vle?l. sous. à 10 vaisseau, en y rnclis voIlliss,-, nt, Il.;;, pemes cl";IIIP(ý- ves k's les CI]MI17, o-tl),,Ieune et lesJecontilwalado sos InaIDS ; Mx hom- tic vol rnin la

nws MaIt empuyh liau la eue IMS IC zmMe dans toutes sýýs formes, pýacês (7:1114; leýz e!!r-, le i,pet vaiswati s'etalit brisé, pItiI-l, d'eau ; ils et niduns dans ha reïs, onCtni et nùk la ýe -â , 'n. un coia,Umm imme do bubon ilmmeu, inaisce- obgtnwlml dei Ne& lmlpiblii)ii.,. 1puil parri(li(!iý ; elle 0 nioý-utc de Ia etpendillit avco elisant que -si déliresronsoniption, -;1 :1111 ýOYexw. dcleme linuwince Elle, cylindre os que-elle Alit pécrossire sést 1 Imm que pu- je ne piciremp Ims dip, que toics ves c\ én1ý,LIte t c( 1 o,Q> 111 111 nCe lestout aillours ; lilas après cieux heures de dies lie pcuvelit pris Ûtro ocva%:ýoý-,nýý'ý-s, par halailler. Elle est le propnc (Ili Vagabond c:ttravail. ils otnilt tous pomés dyntmg KWUP au emuayq 1 sus bon Ocw- le soulicil dc l'incendiaire. Elle 10d,ýý Croid. A près ro-posés et rùcliatiffrtSý tain qu'elle putivent arc par déprime la légisbiteur. déshoilorlesecond eilbrt, licblivant (llle d Il tres Circons es; Mais iti soutiolls. 5-:111, IýIJ,)inMc ditat, etjette la lionte, le désespoirchire le want de la jmirnée ; le second rmindre d'être contre Iî4ni 'cý liqueurs ýllirS et la cisèrc sur toits celix'qtii wy unérit.y jame ils cincritirent à clice os cHirectitins tueuses disposent -â Ces nirfladirs et pli sont le qidýàât'le pl'tii avociv;-tilt 'xeiwýge ile, lait Phu ommni k cronse ; et bqsqlil 3' a danc le tciùpàntné i, ont géli .ê r tilétriéiit eccýoi-li-et sucré. on bouillon a la re4elaussi chwil que c«J une tendance poiir ces inaladiseils de- mandù Ontroduction et la (litTLisioi).d(às plai-l'estoillac, linddmr ;la Ûoid Sait viennent certaines et lwaiicuulotw djngemp- mirs iiiiioceliq, Lý culture de I'uPIritý et busit-te totijollu., aLIsý,i inL.mlseý ilium ils InIrent muti- ýeS par IllI.,,age des lioissons.te iiiier leur ouvnige cigé hmmûw cortinile des prtservatifs de l'in-depuis quatre Je n'ai ici énuinéré que pe n des sonfitrinces tenipôrance. i"qu'à seh et ils Wcueènmno catnale le ci it Causées Par fin usage immmiérô etjriurnalier Une sociét& ennuyaut c' .où il y à lieu de ré'-Ic. G. fiitiiauts de chilevr. Avec ce des hossonn ; cew dépusual -dq I)EwwDul) créations hinondebte,,, OCS 1 teàdrc.,simple breuvage pris (1,c cloubheme cm de- c Pit, iT
iiii-lictire ; ils (ýüî1tinI 1 è relit tous les juins os hnlites des journwis si je finira par des 0"!C,ès (I'iiitp'iii ll.-ritn .ce

le!ýatiÈrPs inaii_,ýz, auxquels le coqw hunitu est dès lie lierasion S'en " "'S"» On boitleur Ativail sans unn seule goutte, de 1 icpieu r. sIýiCt ; illillix iliveterés, et eni-lipli, ' 117?1,!IL91s- - i
"jnepcàccqllf-, tolitiefer flit et Wus. qui ý,1il1I.II;oL1

wu à tmnq est IMS un SMI haimme se JUS isant le sur l'ho sur incumbb )Mr une cs emptidon qui
gait le iuoindrciwu du frèd? souvent par devonir ûitrils. El eflit toute ecs- g< lilas les

ýl-t iý.g:1Ifh1eilt iffislivilit et ýi(liVIilc et. lmý- pèdeCd'bRammAUon, et de fièvre, purdes
deviennent plusIlle clýiiigcl.(,Ll\ (le supposer que Plmiige des efforts lotrabieu: qIiý j'on f.Lýt

bisens de la eb 1 phis par Ppmgq des boismins eni Ill 1 11; pIwýictns d,-ý , nrif; 11121SOM_ d'âdIIr:îtýc .III.vmnier odLiirý lit 1) 1 ;i ilclviiids. lasii )olir I!lýi! Pl e , , I , 1 Il , i:i Pm
Ac à elles joutent unerhalcur intérieure il la Coli a qoilvelit (lit. que la gupac rivait elétr..iit

extérieure cli- ce, qui i oins les indadisppmsinnbee. toyens. r Il nies
ctuise des : f1èý-rcs et des: très t Point nécessah il du imu-

Pur puugo du socrienx, et je lo CrQi ý W brPiplutei lei'lonues itihnekes, cks volontiers : oar IýI, gtierrvýn'a, que ses inter- .Iv ; considér Il ê' se ut , -Iient .

conýrcý nature, qui ail lien de ailes de dtpipeuni, mai la hoi.,'t-4011 (M e!itý elle. courère. un 1 .)ieli , cûusic1ý-rabIc sim
wc; donéc et Ilgréîcî)Ie transpirai ion qui. ra_ý sesaavagesien tpittenipsà tjiyâgeletsur le E1!ýý rLn,,,'ýxcâ je!; SI-111-
11illic et le corps. quelquil il tOII:ý- les sexes. -chsý re gieux, et donna de.,ý ýýtiiotioiis pu -es
1oué de bon sens qi prec à fiWicire le fel) Mais'on donvindera : n'y ri-t il prvý dc,.ý niw Que 1 A g . l ut i,ààbiàld,-
Pu. y.icitant. clé, llible. 'Non. cérbinupient. consinicpý.ý où la I-lIýiý:soâ puisse êt re, ýùt.i1e î .1t.1 dozd bol w sýý n-pandont, parnil -aplis, et alla
Eh bieli 1 U y alirait du, bon Splis çLulý rýponWL om : ils ra dns émonWids et lmnwa nnc iüâuUt de"éimürus aux w

1 une peconne qui NmhdmiUànàWr un ilicen- le corps Iiiiniain aura üùc.aisclioli ilf)(1-
aie aveu de 11mile, ryw dais Veut (Pd vwa posé (1:111S dis q-li I'1Isýý elitLi-ciio,.,ý: pri , vés seront. Puis joyeux
ýir;iiL réduirc- la chaleur (ri, des lif'ssoils. 1 :1 Quand Ic' I-Lirris 1 ài ,*ý :1 fý 0' !ýJ Jouil t'Il nuisc Mens ics':
etriM4 ocom(mnée par Voxueig au la chieur t1illi lm Mdqups vcuw; Y IHO p!IIS volivoil t-.I)l "S. plibli-
d fi soli, il, pq rle inbye!L dos boicons Soix au cioddiwMu ing ànâle dis 1 l"s qqe en Yélm;s,ýiIit iiii #rý-iiicl'iiônil)rc (le lier-
La illoilié (les niaindies (Iiilptdit prévenir de pcnt uIîýe ý'o il il ý co'nstit. 2 'D swfnes 1 Fnàciiii)le,' les'aninl dinie iiit3,mi
la chaleur de hi, saison, esit-,, j'oli suif sir, (lm 1 SAI CMM a Ré cx;ýo-,-é à tu émmepliotir p+af-t;i,ýer Ieý joies i-..-iI)o-
pmdnhe par la grande cpmntlt des buiswns temps luimide. et sirlonAi INIcir éhil SY : voUq de là. civilisâ-'
ýlti'oii avale sous prétexte de venir en aide aloiddans nuin opiiiioýi, fin die tion
un sydème. iris I-n0rIi-rë!iiciýI:,liý,iit ê1Y % c pônr tylvior ý i on il * 1 1)11 l"Z: 0 1; C C e. fi N q ti

Une autre erreur Non commune et qui a la déNlits tu prévenir la lïèvrï Jé moi4dèro î»ns;que,ýê'êsÉý pn
OI)telltl fine presque LrétIt 1 ýraIf,1 est q1nu écg.teux ras cmurnc sont -les celle t< m vipMv

1 ý(*ýila,., L
ks !iquenrs prws l'efrel. tro, (m Ww et lwàr ëxsbér lis Sinsitions leulqisi
vail\ péIliI-)ICý sur le Corps ; Cependant il Ilos Y-117e dés iwtu- lux consiOrpn ,tilist, mi pn*emntré .a
ni Gore-ý ni nourriture dans 1 t'S boisrons SpIri- vail, efflets (le la IwisýsnIi.par rnppori à ila sýIIi1ê tidolc rolitre Pinteni pérance., Qil elle
tucilsrs ; si quelque %ri(Yllicllll* t il bq vie, Ie:ý Ïoltor veis ;a, conlinb wý de

i âns. le tévail, cW un let manger c Ili est 1 (ill'olzile de Phnmnw, si do nonvpanx su.ims (30 arfe Püdô? 1 Not.1c. rOC011111aissance envers:
Lulobe le 1 nifilcépar 10(triblesse CL r-ýt*(I,'ýifilieLicitiýs'üfl'i-eiit à it§pü vnpj jo, dit cold or comme fui ruisseau aussi riclie,

ir-iers liens, (lois; elle enlace ýg-t Victime se
r0n' 'à peille, sentir.

Il L'-.i est ainsi de tous Cs %'iccý. quelque Pru
CURNidémbles qu'ils Immientnu mmmen-

ble d'Uns l"111-iie îe la, dý.f.rn%,(Wvn et ruilient
le meilleur Il n'y il point de mirtité.

Pude de lumqmhe du
vivo. 'Si (Ill sur nu Io-ri-:iiii
(AI deviendra bion lit pri)if, d(ý- npiln,

et si la -.Ii%,iiiilù ne
pour nous délivrer, la 1--lille. doVi endra ili évi-

céI.iýé doitsc faire sentir
'1 tous, nt doit sur leurs llnl)it:ll-l S
nt leurs manières de vivre dans tous le émis
Clc lasociété.

Si I'ivroý,Ilic PMOR se ver WAméme Vis
le nicur de h védu. A VOPK au MAS
dans Aws lmqqes rudoie, A supah sa 11,10
et su dégambliti, sýil sýi Ijwýs,,Qse
(.1 Pinclillie (1:1ýil 11:1r sC"ýýz habil.111-
d'ils eul il all-ait Il-ulle (il. s.'o rondriiii

il loiseau de nuit qui lýl1ls
ellri é ; mais
ce enmvpHt s il enWndnmenL dans un 1!mg"
éliai-, et r,--,(l (le sentir ci.
qu'il y a de nodu dwellmnme

Uli peila gilère iloillIll(.I. lie, vices fini exor.
veill une si ni éprisa ble. Sur l'i'sprit.
le unemt L s afr,.C.t ions que
ci Celui qui a ùLù son crinve dpt y rmoncer
d'un s%,iii f-oup. (il, sans résorve. ini il réfilinb-
r i incouillenipnpwus sonmnvai kMwtpnc.
Il li'y a joint à Compospir dans ce vis ; il n'y
a point (Ji' milieu il chort-Iler. Il est illillossi-
bl-c lie qIIittý!I. la I"Swn Imr déeée CAS
qui %-en' ve viCCý
ne dit ps his ir ses Jèvrc,ý :ipprorlicr de ce
poisoil iti(ýrnal ; sol] motto doit être, n'Y loit-
che Ime. îicy s-avo;r
a lule leuriiiý- qui toillbe dans le de-

l'r'il r(itiý.Cr nvec
et p"Il à lifmi ; je lie le crois

'13c,ýtiieoiil% d.,- j)ý,ïsoi-nie,, et surtout dans Ili
(.Iasse des urs L1.111illiiiit d"I'lis [ýintCIli-
Pémucu on dé ImAnt a Un à une errmr dei-
geri.imse et bion déplorable, (J , lié les
liqueurs los garantissent contre Ieý; in-
leiupèrit do Sir et les soinionnent clan,
Imus duis M alix. la;
est tout ýlc co:ltl.:Iil.p. Quand ýý(ple
est (ixilosei. 'à un grand Croid, les I>O:S.4o!is la
prédi.s!'f)'ýetit' ut ýî1 1-cil(l..iiit plu, 1voprn à en
êtré nubùée tuile 1 manière phis sévèro"ét
Souvent môme obdu

''.i,à Ili-clilie!. CKt de. la boisson sur le plly-
éne de Vldnmnl,, est .ýtiinulliis, ; elle accélê-
re la fin MMZ, du ilorcrisyne, lof,
légère transpiration (ct 'un certain (1tigi-6 ile
Chaleur (lails le ('.çn.pSý illit.is colt-, cli:l;cltr et
cvte excitaiion tumporaire fiiit bientôt phice
à k Milité et à une espèce dhinnuantie,-
nuel qui dbuustilý. Ji,,; pilisýaùces et
prodilisent'ensilite la IaiIgti(ýIIr .et la l,ýlti-ittlt*ý ,

A-t-on lit-soill Lie quelque ý Awey à pal't de
I'UNQI.,-ice ot des Vètellit-ils, pour outrotonir
lecorils dans ide chleur néressuire quand
il ow expKù un luhl 1 17n Ilin ropis l'iný,
iioitri-iliii-0. une týls.ýe d.ý' dié oit (le

ou un psi de kit chaud àycc do
on III MWre lwuv(,jit (-il tous t.0-1111lFý ;'Culs

difi'vrentes elloses en dolilluis. du lon à Pesto-
ninc 1*(,.Ilf(-)rl!issciit tout Ic sysctème, pendus.
que lit dolicv ohilleur op .é).ýc pa, ir lit ý digestion

ku clialeilir liatil-

On a dit que celui qiti in, ýijjjjjl(-.
t-lièile, 1-nérite bit-il des !-'èlièrntioiýs j venir,

plus ("ý;l (whli
litile, il-Il aux raves fII1w)-oSý

illais Inéliii, û ses propres offlit.v fil pora illý:e ('11
détruisant les cW-is perilioit'ox dus
ellivnt lit esýj)n rni i le peuple. Sous Ile lit-Ilivolis
imus unagtuer, Ci! CU illoude, fin paradis dans
laquel Imu joue S*éil.jtl-)Ilil. avoc phis do

: et i-il cýfj*Ql illiel lie doit-oil
épMfriver nu d(Mins de SM MûMn. en %wy-

ant les effibris nitiltipliés, qu'on flait de lotis

Le (le l'interlil éranco -a été disraité si
WHIV(lui peu, et ks 111-alix qui ('11 ý;0II1
la Suite w l L été. si hiuli 1 ès, qq. il 1.1l'.
-týra difficile, o que f;ii 1-arailni iiiie ospèt-e diý
présolliption t'il illoi, que du vouloir dolint.i.
clitel(l:ic,, ilitét-it-ltii puiss- paraître nouveau :
Illaisj :fi pplit-
être sans auvoui (onclicuwnt, qui? soif prribiel,
UMI C"eulil Arlit 1).Is éLé. aussi
nient Illie
inaux el iiii,,ol) pas donné
dii., preuves aswz co wmnquamvs des a9tuux

(Illi mi Sont le rèsllltlii.
1,'ýintcnipéraiivc, W. I'iý,ditciir, est lýexiiiir,-

lion volontnire (le la raisýni. Le, gr;ind mal
( ý1L Pli dodans, (fil viuut !il spirituel. Li v r u -
guo st-dépAlle j«V un embin PMMCV di,
14-ilips du >a ijatiiri- inoralo ut
p a de là mi wnn;ii.ýýnjice et sa propre voloil.
lé'. ýe livre à la et eu répý'.,ta i suil-
mai on acirs de RIO, il décivit. de Ils %-fi
phi "s ïwm- corthe et ra Son nob!ns;il ané-
aMé le piblw didn rpi dîbngu, le À mi (hi
luxle l"i du iwuwaiei enlIn Momw nisi
lie irmé dé la Imue; cint en celà rpié,
issence du vici. lent en qui consihie sa
IIfjIItý! 0ý son 1-nallio!II.. Vail-à ce qui revvilli, (4

ceux qui
lent à Sil

-Le, (lIillýý:-(ýl.(I(ý (,v Vide estsill,10111, ('11 C4ý qwll
PA impemeysAe orig-ille.reil dw reils
qui périssent par lui. ont coniul Ses pt-(-I1Iierý
niscès, ilc voit. p'oifit ci lic se
di.lit.- point q(le livrogilorio est dans ce b1*011-
vngo qui toI1,ý s-'ý
de ide clans un Cercle brillatit. . il iI!â sol1gýý
point qui! vu dans fin sontior qui v;i Ir

à Il Iw
Imme à numil et S'il y 'a (111 1 fiest
dit-iIý lui liait pèclié -,jl ti'y il rins
mont grand mal ni gmwl dnppe en ock
mais on peu de. ic.ilips sý.s
H devivit esebvc du Ar le III.c (kngemu.,ý
cou (hm Le ilialade Ile Voit

(Ille scili nièdPtili lui
prépa rd et qui doit (iollil.-r (111 ton oi (le lo
v Km ë r à ces m-gi i ii vs d è 1) i 1 i t é:ý. L'honitne de
génie et dr lettres 110 deconvre point le poison
dv la landysi en eu qui! relgaule («-nine iw
SoUr'n-, et ;
(Illi aitile les le ht soeiété pcIse bien
peil. qI1Iý Io verrt, (lui 11111111CI b-t Coli V. ersn tioli
sent Iliresse 11.11w h sshls6. et inéme qu'il
le f-ciivùi-.ýsera au iiiiiieii de ectie Coli vermilion
(b Ili.,; c, il inet. ta ute ";IL Joic.

l 1 emlive UPPM(ýlie (1,1111 1 )as Sitelicieux, et par
ys dýýélés pwwpilppppvpimcp

quellmi à si-mées dans Icilles, emumq il hi sensnoun imbide et inewntnnée
7. 

Clue jéprolivii du 1011r Ordi-C. Io,, Pèrer: le Père 1)r(it.tiir(ýtir partit. Cléfl;t lit, vieil-
(1.111, 1.11. des 111-allicil- dan, rand ci de Sa tu

mis c (.1, ne htrd ;',
ripx wums "S plaindimus dire liailiro si L'Iw lxirr( E1triIIig('ý V* ou CSinA' . d!Nemme uP n< bbmir 110J A a tA était

.1 s 'isies -citt *111 tout glion vtinif., nws son < yqmmdùmwl vive-leffl élu àdbWï' éiïebarqua-C Soli vùnjÉ5, (ICI .a Gra'-ifflp, liello dans s, imblit-Ile ti relli J'In - 1 , âm gmÙbews'-
Illoil O(zurdýéfinotiolis inconnues et dolit.iO 110 111011 CSur el des Ormes inAwàvm sus né§Ae y AcAmdc s"mê à (le

pis li's ý,M'aIg;-è nwije me celtic dolivc (lè h Iln,,It hi de il sa
(Voiý 10 '_NTO. 29.), JI. svnt.oiss éteindre ni-il liaille et si poème chère yum- mmys QAp dus main enbom : linbùé et CON dès rhiflinà -inièv nulde citwillesr àivserion derdéhilSi de con5lanq,

voininc la fliiiiiiiie Clitine I:-uIII)(ý (10111 l'alinrelit Je v0?1ssa111Cý Je grilh:e!, et D'n j»È'ýi;1;s disIýosi, pu l" m PA WS sali Illillits. it sý nié, d'lillu giý:inde
Fadinir-lis hi. lintielwo oit IIý devouë- los d6Midys Imales 1 lypy je s1W liurdtb, d Jo fil, 't'ec.A umb Hetmdu s4pep on q1connt une rWIC, 11ýüIIt dis ]routines qui, los Ireniieis, étaient v<iiýIe loill-d: illarienu de l't!r fic Irlgi,"Inde yonq In visdo le-Z ilini' q00:ý.dIiII Le Pèm peu

01111)1.:Igétý de bois nwàecsmme biessup»IW xais ArWWer qilpualhgo dcce déerL diiil le vIiiii, retentit trui loin dans Icsynýte,- cours da!Isý niori !i.Iwýyro;é de
dans, k- Imysje sentis luio brise ýIIiqnàIILe qui ' Ie. ne. rnuiprunnis pis encore la I)Ilis.ýiiiice du niontm èrc. linbilv.ê à chquno!n IIîVeý'(1 (VOI12 tait qiu-

;Iiiiioliç;iitý le des neiges. : Yen créatrocidè iii;iis dojàýqwCIqms imédo i LlnltnMé çn"r4 h-i. Voyacélirs et los I)ù- ble c!1 Iliol ' t6lIý ITieýý
irli ;Ilors dans et le A me pvdiý,.r(.s se 'à nlýJi, et filon Csili-il lérilis était pre-sorili, aux Cliýiri-l-o!lx pu lew Mi12 ýe lui 1t'.: bien (1. Je le', eiiliêîc
(Ille Ivý v illilloi,ýç;Iit. ià I)Ql'll(i le I.ù-ý Isliilliiiliilit devant lu, iwdlpnww MW de SL Erpsoumni un d"tic mais -os once 1 1 Je id np!sevw lyn du nipp ilipp oC niddhis dé hi hinveillève de snu n"use et je,
Wur der se C&Mnd(l liumtùýi àla is, quolle scà lie dont se dêl)lùyuit sous illes Y(OnNe (Ila I1eI1IIiIi.ýýaieiI! totil é,,r lés ibUanoind-mon nismyn; et tiptitm ACU mi but à animeurý bd p)i tem. ; il l'e-
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